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* * *
Cette solennité de l'Ascension marque l'achèvement de la présence visible de N.S.J.C. au milieu 

des hommes, et par le fait même on pourrait penser qu'elle introduit une réelle rupture dans l'Histoire 
du Salut, puisque celle-ci est tout entière orientée vers le rétablissement de la pleine communion de 
Dieu avec l'humanité sauvée par le Christ. En réalité il en va tout autrement, mais nous touchons là bien 
évidemment un aspect mystérieux de l'action divine, comme Jésus le dit à ses Apôtres : "Il ne vous 
appartient pas de connaître les délais et les dates que le Père a fixés dans sa souveraine liberté !" A la 
place des Apôtres nous aurions eu sans doute la même attitude : désirer l'établissement plénier du 
Règne de Dieu dès la Résurrection du Seigneur.

On ne peut pas taxer le Seigneur de négligence ou de lenteur en ce domaine, Lui que toute la Bible 
présente comme brûlant d'amour pour ses créatures ! Et pourtant, dans sa Sagesse, Il ouvre devant les 
yeux  de  ses  Apôtres  la  perspective  immense  de  l'évangélisation  de  tous  les  peuples  du  monde, 
irréalisable évidemment en une seule génération, ce qui signifiait implicitement que la Parousie, càd le 
Retour définitif du Christ à la fin des temps, ne pouvait pas être imminente. Les lettres de saint Paul 
nous apprennent que, bien des années plus tard, cette même impatience tourmentait des Chrétiens de 
Thessalonique… Dans cet événement de l'Ascension du Seigneur il y a une réelle continuité avec le passé, 
ce que rappelle Jésus : "Il fallait que s'accomplisse ce qui était annoncé par l'Ecriture : les souffrances 
du Messie, sa résurrection des morts le 3° jour, et la conversion proclamée en son Nom à toutes les 
nations, en commençant par Jérusalem, pour le pardon des péchés". Et il annonce aussi une continuité 
pour l'avenir, puisqu'Il va envoyer sur ses Apôtres la force du Saint Esprit, qui fera d'eux ses témoins 
jusqu'aux extrémités de la terre.

A la  différence des autres  Evangélistes,  saint  Jean décrit  l'Ascension du Seigneur  moins  en 
termes de passage d'un lieu vers un autre que comme le retour du Fils de Dieu, dans son humanité 
ressuscitée, vers son Père, le Dieu invisible, comme il le dit à Marie-Madeleine au matin de Pâques : "Ne 
me retiens pas ! Je ne suis pas encore remonté vers mon Père et votre Père, vers mon Dieu et votre 
Dieu". Ce qui est nouveau en saint Jean c'est que ce retour vers le Père ne concerne pas Jésus seul, mais 
aussi  tous ceux qu'Il  nomme "ses frères",  càd ses disciples directs et tous ceux qui,  grâce à eux, 
entreront  dans la  même attitude de foi  et  d'amour.  Le Pape saint  Léon  le  Grand l'exprime ainsi  : 
"l'Ascension du Christ est notre propre élévation, et là où a précédé la gloire de la Tête, là aussi est 
appelée l'espérance du Corps : laissons donc éclater notre joie !" Cette solennité est donc en premier 
lieu invitation à une contemplation pleine d'espérance du but que Dieu offre à toute existence humaine : 
cette communion bienheureuse avec les Trois Personnes divines qui tout à la fois nous rassasiera de 
bonheur sans pourtant cesser de le faire grandir indéfiniment ! Une communion qui est déjà commencée 
ici-bas dès lors que notre cœur s'ouvre aux appels que Dieu nous adresse intérieurement par la voix de 
notre conscience, et extérieurement par la proclamation que fait l'Eglise de la Bonne nouvelle du Salut 
en Jésus Christ.

Et  voici  l'autre  dimension  de  l'existence  chrétienne  qu'annonce  le  Christ  :  "Vous  serez  mes 
témoins depuis Jérusalem jusqu'aux extrémités de la  terre !"  C'était clair  pour les Apôtres et  les 
disciples de la 1° génération chrétienne, qui avaient été les témoins oculaires de ce qu'avait vécu et 
enseigné le Seigneur. Mais qu'en serait-il pour les générations ultérieures ? C'est là que l'expérience 
vivante de l'Eglise au long des siècles est précieuse, car elle nous apprend la réalité de cette Présence 
du Christ glorieux à son Eglise. Une rencontre qui est nourrie par la méditation de l'Ecriture, par la 
prière, par la vie sacramentelle qui fortifie notre effort de conversion quotidien pour grandir dans la 
fidélité à notre engagement baptismal et selon la vocation de chacun. Autant de chemins de vie qui nous 



sont offerts, mais qui vont à l'encontre souvent de tant d'autres courants de pensée ou de mode qui 
traversent le monde ! Le combat spirituel fait partie de notre vie de croyants ! C'est là que nous nous 
appuyons fermement sur la promesse du Seigneur : "Vous allez recevoir une force, celle du Saint Esprit, 
qui viendra sur vous ! " Cette force divine nous donne de savoir prendre une distance critique vis-à-vis de 
tout  ce  que  véhicule  d'ambigu  ou  de  franchement  mauvais  une  civilisation  qui  se  plonge  dans  le 
matérialisme et qui, tout à la fois, méprise souvent la vie des plus faibles ou des handicapés, et refuse 
de regarder la mort en face comme un moment positif de l'existence, celui qui nous met au seuil de la 
rencontre bienheureuse et définitive avec notre Dieu Créateur et Sauveur ! 

Ecoutons encore une fois ces paroles si encourageantes de Jésus :

"Oui, il vous est profitable que je m'en aille et retourne vers le Père... Je prierai le Père et Il vous 
donnera un autre Paraclet, un autre Consolateur, pour être avec vous à jamais, l'Esprit de Vérité. Lui 
vous enseignera tout et vous rappellera tout ce que je vous ai dit. Il vous annoncera les choses à venir, 
et Il me glorifiera." 

Les dix jours qui nous séparent de la célébration liturgique de la Pentecôte, vivons-les comme une 
sorte de nouvel Avent, celui qui nous prépare à renouveler notre accueil des dons de l'Esprit Saint, afin 
que nous coopérions courageusement à la mission confiée par le Christ aux Apôtres :

"Allez donc! De toutes les nations faites des disciples, baptisez-les au Nom du Père, et du Fils, et 
du Saint Esprit; et apprenez-leur à garder tous les commandements que je leur ai donnés." De nos jours, 
plus qu'auparavant sans doute, l'Eglise a besoin de notre attachement au Seigneur : elle est la source 
nécessaire de notre fidélité au service des hommes pour témoigner par notre parole et par notre vie que 
Jésus est le Chemin, la Vérité et la Vie de tous les êtres, ici-bas et pour l'éternité ! Amen.


